
Rétroviseur Troupe de théâtre paroissiale en 1936

N° 147 Février 2006

ÉDITO

A mon avis, il n’y
aura plus de surprise
quant à savoir qui
sera le prochain
gagnant du mérite
culturel et sportif, les

2 en 1 s’il vous plaît, de cette
cuvée 2006 : Raphaël Mailler,
directeur des JO 2006 à Fully.
En effet, quel honneur Raphaël a-
t-il apporté à Fully, y drainant des
milliers de personnes grâce à ses
“JO 2006 quand même” !?
Bravo et merci Raphaël, bravo et
merci à toute ton équipe ! Tu nous
as prouvé que lorsqu’une idée sur-
git, le paramètre “folie” peut ou
plutôt doit faire partie du projet
pour qu’il marche. Tout au long
de ces centaines d’années, à l’é-
vocation des Jeux Olympiques, la
première identité qui nous vient à
l’esprit est : Pierre de Coubertin
avec sa fameuse phrase “L’impor-
tant c’est d’y participer”. Désor-
mais, une deuxième identité nous
viendra en tête : Raphaël Mailler
avec sa pensée “L’important c’est
de rire !”
Ces “JO 2006 quand même” me
font penser à l’allégorie de la gre-
nouille : «Il était une fois une cour-
se de grenouilles qui devaient
arriver au sommet d’une grande
tour. Beaucoup se rassemblèrent
pour les voir et les soutenir. En fait,
les gens ne croyaient pas que les
grenouilles atteindraient le but.
Les phrases entendues étaient :
“Quelle peine. Elles n’y arriveront
jamais !” A l’écoute de ces paro-
les les grenouilles se résignèrent
les unes après les autres, sauf une
qui continua de grimper, d’insis-
ter. Avec un énorme effort, cette
grenouille arriva en haut de la
tour. Lorsqu’un journaliste vint l’in-
terviewer, il découvrit que cette
grenouille était... sourde.»

Stève Léger

L’important
c’est de rire

Editeur :

Association bénévole
«Journal de Fully»

fondée le 1er janvier 2000
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Cette photo de la troupe de
théâtre paroissiale a été
prise il y a 70 ans.

Mise en scène par le Curé Bonvin et
l’instituteur Meinrad Bender, la
pièce était jouée afin de financer la
construction de l’Eglise.

Les représentations avaient lieu dans
l’ancienne salle de gymnastique.
Afin de parer au manque d’infras-
tructure, les spectateurs amenaient
de chez eux chaises et tabourets.
Avant chaque spectacle, les comé-
diens défilaient en costume au bat-
tement du tambour jusqu’au Ciné
Michel afin d’attirer les spectateurs.

Il est à noter la qualité et la beauté des costumes
achetés pour l’occasion dans une boutique spéciali-
sée de Lausanne. Cette pièce jouée en vers a beau-
coup marqué les comédiens. Nombre d’entre eux,
bien des années plus tard, pouvaient encore en réci-
ter par cœur des passages.

Isabelle Richoz

Debout de gauche à droite :
Henri Grange, Albert Carron, Michel Dorsaz,
Abel Carron, Meinrad Bender, Marcel Roduit

Au milieu de gauche à droite :
Joseph Dorsaz, Alice Bender, Marcelin Carron,

Marie Taramarcaz
Devant : Aristide Malbois, André Carron

Photo : Michel Dorsaz

Exposition de Philippe Terrettaz
Il est un dictionnaire vivant du sport et nous fait partager sa passion

Venez découvrir à l’entrée de l’immeuble Proven-
çal B des centaines de cartes et photos retraçant
l’histoire des jeux olympiques. C’est tout simple-
ment superbe et didactique.
Les grands moments de nos équipes suisses de
Roland Colombin à Simon Amann, ils sont tous là.
Vous êtes aussi invités pour le verre de l’amitié le
samedi 3 mars à partir de 10h. Philippe se fera
une joie de répondre à vos questions et de parta-
ger les anecdotes vécues par nos sportifs d’élite.

«Si vous avez dans vos archives des images du 4
x 10 km de ski de fond, médaillés de bronze suis-
ses à Sapporo 1972, elles seront les bienve-
nues.»

Alain Léger

“Montagnes
sans frontière”

Le Mont-Blanc
(4807m.) en arrière
plan et à sa droite
les Grandes Jorasses
(4208m.)

Photo
Pierre-Alain Corthay



Benjamin Carron Doctorat en physique

Nous apprenons que Benja-
min Carron, que nombre
de Fulliérains connaissent

comme ancien joueur de volley-
ball, comme danseur de salsa ou
comme compagnon de PC, vient
d’obtenir son diplôme de docteur
ès sciences à l’Ecole Polytechnique
de Lausanne, diplôme qui couron-
ne 5 années de recherches effec-
tuées dans le domaine de la phy-
sique des particules.

Né à Fully en 1976 où il a reçu
une première formation scolaire de
qualité, Benjamin a obtenu une
maturité classique au lycée-collège
de Sion, avant de se lancer dans
des études scientifiques dont l’a-

boutissement a été, le 18 novembre dernier, la défense publique de sa
thèse intitulée «Bs Æ J/y h decays and sensivity to the Bs mixing phase
at LHCb».

Le travail de cette thèse a consisté à développer et à simuler l’expé-
rience LHCb, dont la réalisation est prévue sur le grand collisionneur de

hadrons (LHC) au CERN à Genève dès 2007, collisionneur qui sera
alors le plus grand au monde, capable de sonder la matière plus pro-
fondément que jamais. Plus particulièrement, l’expérience LHCb à
laquelle Benjamin Carron a participé, aidera à résoudre l’énigme de
l’anti-matière. En effet, lors du Big-Bang à l’origine de l’univers, la
matière et l’anti-matière ont été créées en égale quantité. Cependant,
d’une certaine façon, l’anti-matière a disparu et notre univers s’est
formé seulement avec la matière restante. Les physiciens pensent qu’un
curieux effet, appelé «violation CP», joue un rôle important dans ce
processus. La principale raison d’être du LHCb est d’en savoir plus sur
ce phénomène.

“La première partie de mon doctorat, précise Benjamin Carron, s’est
portée sur le développement d’un détecteur à semi-conducteur au sili-
cium pour le détecteur de traces de LHCb. Sa fonction est de recons-
truire les traces des particules qui le traversent et d’en déterminer pré-
cisément l’impulsion. Dans un deuxième temps, j’ai estimé les perfor-
mances du détecteur à mesurer certains paramètres physiques liés à la
violation «CP». Mon étude montre que LHCb pourra les déterminer pré-
cisément en quelques années. Plus remarquable encore, cette expé-
rience pourra mettre en évidence des éléments d’une «nouvelle phy-
sique» dans des délais assez rapides.”

Nous souhaitons à Benjamin Carron beaucoup de satisfactions et de
succès dans ses activités futures. Nicolas Carron

Journalistes en herbe, profession réussie !!!
Dans le dernier numéro du Journal
de Fully, la classe de 6P de M. P.-F.
Grange présentait un travail effectué
en vue d’une émission retransmise
sur Canal 9, les petits crayons.
Les élèves, tous impliqués,
animaient l’émission.

Résultat des courses, une brillante presta-
tion ! Mieux encore ! Leur présentation
était brève, variée, réfléchie, rythmée,

imagée et très instructive ! De vrais journalis-
tes en herbe...

Pour les personnes friandes d’informations
concernant notre commune, cette émission en
apportait plus d’une. Voici un petit
quizz piqué dans la grande liste
des renseignements donnés par les
élèves, essayez-le :

A. Connaissez-vous le nombre
d’habitants de notre commune ?
B. En quelle année fut construit le
clocher ?
C. En 1999, la plus vieille chau-
ve-souris d’Europe fut repérée
dans le clocher de Fully. Quel
âge avait-elle ?
D. Qu’est-ce que la Saga Pedo ?
E. Quel âge a le four banal de la
Fontaine ?

F. Quels sont les deux types de cadrans
solaires ?
G. Quelle est la profession de Mme Françoi-
se Delavy ?
H. A quelle température la peinture mono-
chrome appliquée sur le vitrail se fixe-t-elle ?
I. Qu’est-ce que la tringlette ?
J. Quelle est la légende du «Sorcier du
Mayen-d’en-Haut» ?

Intéressantes ces questions, non ?

Enfin, je me joins à mes collègues du JDF
pour vous féliciter de cet excellent travail en
vous disant simplement : «C’est la classe !»

Ludovic Malbois

Réponses :

A. environ 6800
B. 1747
C. 33 ans
D. une sauterelle géante
pouvant atteindre 17 cm

E. 138 ans
F. horizontal et vertical
G. verrier
H. 680°
I. petite machine servant à élargir
le plomb
J. Demandez-le aux élèves de 6P
de M. P.-F. Grange, ils vous la
raconteront...
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PORTRAIT

Benjamin Carron fêtant son
doctorat dans un jardin de Fully,
un verre de Gamay local
à la main.



Suite à la demande de Véronique Salgat, la responsable, je me
suis retrouvé le dimanche 29 janvier dans la salle paroissiale où
étaient réunis les enfants pour la première partie de la messe.

Des animateurs rayonnants les préparent à rencontrer Jésus et à leur
faire connaître sa Parole. Ils rejoignent ensuite la communauté dans l’é-
glise juste avant la consécration.

Aux questions du journaliste ama-
teur que j’étais, l’attitude et les
réponses de ces petits enfants
m’ont émerveillé. Elles étaient rem-
plies de confiance, de joie, de
douceur et d’humilité, qualités pro-
pres au Christ.

Merci à Véronique,
Laurent, Janick,
Fabiola et Nathalie
pour votre enthou-
siasme et votre dispo-
nibilité.

Les messes des familles ont lieu tous les derniers dimanches du mois à
l’église paroissiale à 10 heures.

«Si vous ne changez pas pour devenir comme des petits enfants, dit le
Seigneur, vous n’entrerez pas dans le royaume des cieux.» (Mt 18,3)

Frédéric Staub

La messe des familles
«Laissez les enfants venir à moi, dit le Seigneur.
Ne les empêchez pas, car le royaume de Dieu
est à ceux qui leur ressemblent.» (Mc 10,14)
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Chers lecteurs, après ces quelques
jours de festivités durant lesquels cor-
tèges costumés, chars bariolés et
Guggenmusiks se sont succédés à
travers Fully dans un rythme effré-
né... l’Eglise se prépare à entrer en
Carême en lançant à qui veut l’en-
tendre, cet appel : «convertissez-
vous et croyez à l’Evangile...»

En effet, à partir du 1er mars, nous
allons entrer dans une démarche de
jeûne et de prière qui va durer 40
jours. 40 jours, durant lesquels nous
allons essayer de nous priver de
quelque chose pour mieux vivre et
nous rapprocher de Dieu.

Le Carême, dont le
mot vient du latin
médiéval «carneleva-
re» (ce qui signifie :
enlever ou retirer la
viande), débute par
la célébration du
Mercredi des Cen-
dres et se termine au

Samedi Saint, puisque les dimanches
ne sont pas comptés comme jours de
Carême (eh oui... )

Le Mercredi des Cendres est donc le
premier jour de cette démarche
durant laquelle chaque croyant est
appelé à vivre cette conversion inté-
rieure pour se préparer à recevoir
dans son cœur, à sa juste valeur,
cette bonne nouvelle, l’Evangile, de
l’amour infini de Dieu pour l’Homme.
Une Bonne Nouvelle qui s’accomplit
à travers le don total que Jésus fait
de lui-même en donnant sa vie pour
notre Salut. Un Salut qui se réalise
pleinement par la Résurrection de
Celui qui a vaincu la mort et avec
elle, toutes ces petites morts qui nous
empêchent de nous ouvrir aux autres
et reconnaître en eux son visage.

Et pour saisir véritablement la portée
d’un tel cadeau qui nous est fait de
la part de Dieu, il convient de rester
humble et d’accepter notre condition
humaine, car comme le dira le prê-

tre au moment d’imposer les Cen-
dres : «souviens-toi que tu es pous-
sière et que tu retourneras à la pous-
sière...». Les Cendres sont en effet
un signe de pénitence et d’accepta-
tion, de la part du fidèle, de sa
condition de pécheur qui cherche le
pardon de Dieu.

Le Carême, une période de jeûne et
de prière, mais aussi une occasion
qui nous est donnée de considérer
Dieu comme le centre de notre vie.
Le Carême est donc bien moins un
temps de pénitence, au sens habituel
du mot, qu’un temps de conversion,
de retournement vers le Dieu dont
St-Jean dit qu’il est l’Amour même.

Bonne entrée en Carême à tous !

Frédéric Mayoraz, curé.

Pour information :
la célébration d’entrée en Carême
aura lieu le mercredi 1er mars à
19h30 à l’Église de Fully.

«Convertissez-vous et croyez à l’Evangile...»
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ENTRE CIEL ET TERRE

Il est mon sauveur.

La bible, ce n’est pas
un livre de contes

La bible,
c’est la vie de Jésus

Il nous pardonnequand on fait des bêtises

Jésus est là,
au milieu de nous

Il nous aime toujours

Le dimanche
5 mars,

premier dimanche
de Carême, aura lieu
à la salle paroissiale
une rencontre ayant
pour thème la parole
de Dieu, une source
de communion fra-
ternelle.
La rencontre sera
animée par Michelle
Foucault et le P.
Marie-Joseph Hugue-
nin.

Elle débutera à
17h00 et se termine-
ra par les vêpres à
l’église à 18h30.
Ensuite, un verre de
l’amitié sera offert.
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Les BUREAUX FIDUCIAIRES de FULLY sont à votre disposition pour faciliter votre tâche
�CONSTANTIN SA (André Constantin)
Rue de la Poste 37 - 027 746 19 60

�COPT Edwin - Rue Gottefrey 12
1907 Saxon - 027 744 29 34

�DORSAZ SA (Yves-André Dorsaz)
Rue de la Fontaine 1 - 027 746 22 59

�FINGEST SARL (Sandrine Perruchoud)
Rue de la Poste 25 - 027 746 61 00

�PHR FIDUCIAIRE SA (Philippe Roduit)
Rue Maison de Commune 20
027 746 29 54

�JEAN-LAURENT VALLOTON SA
Rue Maison de Commune 21
027 747 15 60

A CET EFFET, VOICI LES PIÈCES
PRINCIPALES À PRODUIRE :

• Copie de la déclaration 2004
• Décision de taxation 2004
(impôt cantonal)

• Les pièces justificatives des
revenus et des dépenses 2005Nous vous remercions d’ores et déjà

de votre confiance. Fiduciaires de Fully

Fully aura à nouveau son passeport vacances

SOLIDARITÉ page 4

Suite à une demande explicite de plusieurs mamans, l’Action
Socioculturelle de Fully relance un passeport vacances.
C’est ainsi que depuis la mi-janvier, un comité de 6 per-
sonnes enthousiastes s’est formé. Il se rencontre afin de
conceptualiser et d’organiser un passeport vacances les
mercredi 12, jeudi 13 et vendredi 14 juillet 2006.

L’objectif est de proposer aux enfants de Fully des acti-
vités ludiques, créatives, sportives et culturelles. Ce passe-
port vacances se veut plus qu’un passe-temps, il suscite sur-
tout chez les enfants leur curiosité et le partage des liens sociaux
entre eux. Il permet également d’offrir la possibilité à des enfants ne

pouvant pas partir en vacances de vivre un moment estival.
Les enfants âgés entre 6 et 12 ans participeront pendant ces
3 journées à des ateliers diversifiés. Les activités se passe-
ront soit sur des demi-journées, soit sur une journée com-
plète.

Nous recherchons des bénévoles pour accompagner les
groupes ou organiser un atelier.
N’hésitez pas à prendre contact avec nous au

078 827 96 86 et à nous faire part de vos disponibilités.

Nous vous remercions d’avance pour votre intérêt et votre soutien.

Solidarité personnes
âgées
Solidarité-personnes âgées-aide à domicile.

Nous aimerions signaler certaines informations aux familles
intéressées.

Nous avons des adresses de personnes privées très compétentes,
disponibles pour la garde à domicile de personnes âgées, même pour
seulement une ou deux heures par jour.

Nous disposons également d’un appareil récent “Telealarm” de Swisscom.
L’appareil permet à une personne seule en détresse (chute) d’appeler
un tiers (via le téléphone) grâce à un bracelet.

A votre disposition : Patrice Ometz, Fully, 027 746 33 16.

La recette de Marie-
Dominique Dorsaz
Magret de canard au miel et vinaigre de framboise

Proportions : Pour 4 personnes
4 poitrines de canard
(ou 2 selon la grosseur de la poitrine)
1 cc sel et poivre du moulin

Préparation : Pratiquer des incisions en biais sur chacune des poitrines
du côté gras de la viande (losanges) . Couper avec un couteau bien
aiguisé le surplus de gras autour du filet.
Faire griller à feu vif, sur la partie graisseuse de la viande (ne pas met-
tre de matière grasse dans la poêle pour faire griller les morceaux de
viande, le gras du canard suffira ! !) Tourner les filets et baisser le feu,
assaisonner, laisser tirer 2 minutes, réserver sur une assiette au chaud
(four 50°C). Jeter la graisse et remettre la poêle (ne pas la laver) sur le
feu pour la sauce.

Sauce :
3 cs. de miel
1/2 dl de vinaigre de framboise
3 dl de fond brun (jus lié)
1 feuille de laurier
sel et poivre

Préparation :
Déglacer la poêle chaude avec le miel et le vinaigre
Assaisonner
Ajouter le fond brun et la feuille de laurier, laisser réduire
Couper le magret en biseau et le déposer sur la sauce.

Conseil : le magret doit se servir rosé !

Accompagnements : galettes de rösti, petits légumes, tomates cherry...
Entretien et rénovation 
 des toitures plates

027 722 97 07

1920 Martigny

Yves Roduit

Maîtrise fédérale

Ferblanterie
Installations sanitaires
Couverture
Ventilation



Un moment avec les Amis du patois
Li Brëjoyoeü : groupe di j’ami di patoué dè Fouëyë

C’est au moment où l’utilisation du patois déclinait à
grands pas que quelques fervents de notre dialecte local
se sont sentis comme «menacés».

Tout à coup apparut
une envie de com-
mencer à... sauve-

garder (tout ce qui
serait possible) ! Le pre-
mier à avoir voulu s’im-
pliquer dans cette tâche
fut Joseph Roduit-Gran-
ges. Dans les années
60, un journal local qui
se nommait «Entre

nous», avait paru pendant 2 ou 3 ans. C’est dans ses pages que notre
ami Joseph écrivit ses premiers messages ou billets en patois de Fully.
Et certaines choses semblent aller de paire... En effet, peu après, il y
eut la fondation du groupe folklorique «Li Rondeniâ». Là, justement, il
se trouva qu’il y avait dans ce nouveau groupement quelques membres
fondateurs qui étaient des «mordus» du patois.

Ainsi, dès 1971, un groupe de 6 ou 7 membres de Li Rondeniâ s’était
mis à interpréter des comédies en patois, en complément de la soirée
annuelle du groupe. Très rapidement, les amoureux du patois devinrent
de plus en plus nombreux. La nécessité de former un groupe patois dis-
tinct devint une priorité ! C’est ainsi qu’en 1977 la société actuelle fut
fondée. Notre société fait partie de la grande famille de la Fédération
des patoisants valaisans dès sa fondation.

Les fondateurs s’étaient fixés les buts suivants :
- faire revivre et mettre en honneur le riche langage utilisé par nos
parents
- faire resurgir d’un passé plus ou moins lointain des histoires, des
contes et des chants qui ont marqué la vie de ceux qui nous ont précé-
dés dans ce beau pays
- pouvoir montrer, faire entendre à la génération d’aujourd’hui, grisée
par tant de facilités, comment nos prédécesseurs s’exprimaient et
avaient résolu leurs différents problèmes malgré l’austérité de l’époque.

Notre groupement est surnommé «Li Brëjoyoeü» (les brisoleurs).
Comme vous le savez, chez nous le brisoleur est le nom de la person-
ne qui grille les châtaignes et c’est aussi le nom de l’appareil utilisé
pour la brisolée .

Notre société s’efforce d’être active, le plus possible. Nous participons
aux manifestations religieuses et civiles de notre commune et à celles
de la Fédération valaisanne des patoisants. Chaque année nous orga-
nisons deux soirées théâtrales, (théâtre et chants).
Si le patois est encore vivant à Fully et si nos prestations plaisent aux
public c’est grâce à certains de nos sociétaires qui ont le souci du main-
tien du patois et qui ont composé, qui composent ou traduisent des piè-
ces de théâtre, des poèmes et des chants. C’est évidemment aussi
grâce à ceux qui, année après année, jouent ces pièces de théâtre,
s’en occupent directement ou indirectement, à ceux qui chantent en
patois et à ceux qui les dirigent , etc.

Comité actuel : Luc Darbellay-Carron, président
Raymond Ançay, vice-président
Henriette Bornet-Roduit, caissière
Josiane Granges-Burrin, secrétaire

Jeannine Ançay-Délez, membre
Gisèle Ançay-Carron, membre
Fédéric Carron-Müller, membre

Chers amis, La société «Li Brejoyoeü» de Fully vous encourage à nous
aider, directement et/ou indirectement, à maintenir activement ce dia-
lecte et ce patrimoine. Les moments sont diffciles pour le maintien du
patois dans nos communes, surtout en plaine. Pourtant grâce à votre
appui, nous ferons tout pour rester fidèles à notre devise : «I fô pâ
kapouonâ» !

Les Patoisants de Fully vous invitent cordialement à venir les écouter lors
des 2 soirées qui seront organisées les vendredi 10 et samedi 11 mars
2006 à la grande salle de Charnot. Il y aura un programme varié com-
posé de chants, de sketches et de deux pièces de théâtre et bien sûr,
tout cela en patois ! Il y aura un petit intermède « profane» avec un
groupe de jeunes qui vous divertiront avec un instant de «Breakdance» !

«Un dialecte ne meurt que quand on le laisse mourir, et il suffit de la
volonté de quelques hommes, d’un seul peut-être, pour le ranimer.» (Gon-
zague de Reynold)

Le Comité de «Li Brëjoyoeü» de Fully
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Grand tournoi de football
Charnot Cup

Stade de Charnot

Samedi 11 mars 2006 de 09h00 à 17h00
24 équipes de juniors D

Dimanche 12 mars 2006 de 09h00 à 17h00
24 équipes de juniors E

Grillades - saucisses - salades - frites
Ambiance durant toute la journée.
Venez nombreux encourager nos jeunes sportifs.



Jeur-Brûlée
Jeur-Brûlée est le hameau le plus
haut de la commune sis à 1524 m
d’altitude.

Ce village, très ancien, selon des
dires, a toujours été habité, surtout
l’été. Cependant, depuis plusieurs

années, il est habité à l’année, avec un ter-
rain permettant la culture d’une grande par-
tie de légumes.
Je me souviens de certains automnes,
lorsque des propriétaires de la Fontaine
descendaient les pommes de terre en luge
jusqu’à Branson, et de là, les ramenaient à
la Fontaine avec un char.

Anciennement, pour accéder à Jeur-Brûlée,
il y avait le chemin à luge qui descendait
sur Branson, celui-ci était pratiquement
pavé sur toute sa longueur. Puis il y avait le
sentier dit de Plant la Tinte, aussi utilisé par
la luge et passant par Tassonnières. Il y
avait aussi le sentier partant des Tassonniè-
res, Mayen Letton et passant près de la

caverne de Farinet, sentier dit de «Yuï
Crévo». Ces trois sentiers sont toujours pra-
ticables aujourd’hui. Mais au début du siè-
cle passé, il y avait beaucoup de relations
entre gens des mayens. Il y avait par exem-
ple un sentier partant d’Euloz et du Planuit.
Une personne qui avait habité le Planuit,
m’a raconté qu’un type était parti du Planuit
avec un fagot de gerbes sur les épaules,
(gerbes de paille destinées à renflouer les
paillasses ; en général on prenait la paille
battue au fléau, celle-ci étant plus douce) et
ceci jusqu’à Jeur-Brûlée. En partant d’Euloz,
le sentier était un peu mieux praticable : on
passait par Plan Plamont, sur le Saut de la
My. Certains de ces sentiers sont entretenus
encore aujourd’hui.
Aujourd’hui, une route nous permet d’arri-
ver à Jeur-Brûlée en voiture depuis 1968
environ. De Jeur-Brûlée, un sentier monte
jusqu’à Sex Carro.

A Jeur-Brûlée, il y avait toujours un problè-
me pour l’approvisionnement en eau. Bien
sûr on récupérait l’eau de pluie, grâce à un
puits de 12 m. de profondeur qu’on avait
creusé et qui existe encore aujourd’hui. Il
est muni d’une pompe et peut, selon les cir-
constances, rendre service. Mais mainte-
nant, la question de l’eau est résolue car
depuis quelques années une conduite d’eau
a été tirée depuis les environs de
Sex Carro jusqu’à Jeur-Brûlée.

En parlant de l’eau, j’ai trouvé un
acte notarié de 1884. Une per-
sonne vend une parcelle de ter-
rain, avec une part de consortage
existant pour un puits sis sur le
lieu. Donc, vers le 19e siècle, il
existait un puits, disparu aujour-
d’hui, qui se situait aux Creux
Janin. Il est indiqué que la vende-
resse, ne sachant pas écrire, a fait
la marque domestique en guise
de signature.

Les habitants de Jeur-Brûlée ont
toujours eu de grandes relations

avec ceux de Champex d’Alesse, ceci par
des sentiers pas toujours très aisés. Aujour-
d’hui, le mayen de Jeur-Brûlée s’est agrandi
et toutes les anciennes bâtisses ont été réno-
vées.

Concernant l’existence de Jeur-Brûlée, une
indication mentionne qu’en 1798, lors d’un
recensement de la population, Fully comp-
tait 654 habitants et tous les villages de
Fully sont mentionnés, sauf Jeur-Brûlée.

Encore un fait assez extraordinaire à rele-
ver : il y a quelques années en arrière, la
famille de M. Joseph Cotture à Plaquet, qui
avait un grand train-train à Jeur-Brûlée, pos-
sédait un âne. Celui-ci était le commission-
naire de la famille et il faisait le trajet de
Jeur-Brûlée à Plaquet tout seul. Depuis Jeur-
Brûlée on lui fixait un billet indiquant le
nécessaire à monter et on l’envoyait en bas
jusqu’à Plaquet ; là on consultait la liste de
choses à monter, on garnissait ses besaces
puis on le renvoyait à Jeur-Brûlée et l’âne
faisait gentiment la montée seul.

En 1990, M. le Curé Antonin a béni un
magnifique oratoire vers lequel, chaque
année au 15 août, on célèbre la messe.

Martial Ançay
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Dans les années 1950 Benjamin Cotture vivait avec
chèvres, vaches et l’anesse qui reliait le village au
hameau. Frère de Joseph Cotture, père de Marcel

Cotture, actuel résident à l’année à Jeur-Brulée

Les petits veulent faire comme les grands ?

La ludothèque y a pensé en organisant son traditionnel loto de...
printemps ! La salle du Ciné Michel vous attend le mercredi 8
mars avec 2 séances organisées pour que chacun y trouve son

compte :
• Les 3 à 7 ans «cartonneront» dès 13h30 sous l’œil attentif d’un
accompagnant, car il est vrai que les chiffres sont encore mystérieux
pour ces bambins !!!
• Les 8 ans et plus tenteront leur chance à partir de 15h00. Tout se

joue au carton. Les lots sont alléchants : sudoku, MP3, circuits, bar-
bies, montres et des boîtes de jeu d’actualité !
Vous l’avez compris, même en cas de météo ensoleillée, ce mercre-
di 8 mars vos bambins laisseront les skis au placard !
Car 100% des gagnants sont ceux qui ont tenté leur chance, un air
connu ! et en plus c’est pour la bonne cause, l’assortiment de la
ludothèque n’en sera que plus complet pour répondre aux envies de
son public !

Un merci spécial à Pro Juventute qui veille sur la LUDO !
A vos marques, on vous attend !

Loto de la ludothèque

FULLY LA



Le Planuit au chant des moulins
Quelle fête lorsqu’on nous annonçait la montée au Planuit !

Nous avions entre cinq et dix ans et
durant le «tsautin» (le chaud temps),
lorsque à la canicule les cigales épan-

daient leurs lancinants concerts dans la forêt
des châtaigniers, le moment était venu de ran-
ger fourchons piochards pour quelques jours
de joyeuse détente au coeur de notre Elysée
forestière.

Dès l’aube, nos gros souliers à clous marte-
laient le chemin des vignes. A Euloz une pre-
mière halte s’imposait, chez nos grand-tantes,
Rosine et Antoinette. Notre impatience de les
revoir s’expliquait sourtout par le grand sac
de noix bien craquantes qui nous attendait
derrière le fourneau de la chambre. Mais,
avant d’y toucher, il nous fallait docilement,
réécouter le rappel de l’étonnant parcours de
Saint-François d’Assise que tante Antoinette
faisait revivre en suivant de petits médaillons,
sorte de bande dessinée disposée tout autour
de l’image du Poverello et illustrant les princi-
pales étapes d’une vie quelque peu dissolue
d’abord, puis devenue fort édifiante.

Nous admirions pourtant le «fol» itinéraire, le
cheminement hors normes de ce fils de com-
merçant fortuné, ce jeune dandy né en 1182,
adolescent mondain, brillant, qui rêvait de
prendre les armes.

Mais François un jour, martelait avec des bri-
bes de patois tante Antoinette, à la suite d’une
grave maladie, changea brusquement de
route. Il se convertit et avec quelques disciples
fonda l’ordre des frères mendiants, les Fran-
ciscains. La Vierge, à plusieurs reprises, lui
apparut. Il reçut aussi les stigmates et enga-
gea Claire une jeune fille d’une rare beauté à
suivre son exemple, à se consacrer à Dieu en
fondant l’ordre féminin des Clarisses.

La sensibilité de François le portait à la
contemplation, celle du Créateur d’abord
mais également celle de la
création, témoin incontour-
nable de la puissance divi-
ne. Il parlait aux oiseaux,
vénérait toutes les merveilles
de la nature dont il célébra
la beauté avec dévotion,
avec une tendresse à la fois
simple et émouvante que
traduisait bien la splendeur dépouillée des
fresques gothiques reproduites en ces claires
images.

Pourtant, si nous étions édifiés par son exem-
ple, par son parcours spirituel fait de renon-
cement, nous n’étions pas encore prêts à nous
détacher complètement des biens terrestres et
nous lorgnions avec insistance le sac de noix,

alors que tout de même le récit commençait à
nous paraître un peu longuet. Enfin, la voix
usée, chevrotante annonçait l’épilogue.

«... adon chein Françaï l’est mo ! Pouaï l’on
intarra-le avoui li secoua dé la chinte rele-
geon...» «... alors saint François est mort ! On
l’a enterré avec les secours de la sainte reli-
gion...»

Le moment tant attendu avait sonné! Nous
emplissions nos poches et, fort impatients de
faire éclater là-haut les bruissantes coquilles,
reprenions d’un bon pas le chemin céleste.
Bientôt nous parvenait, léger aérien, comme
un chœur d’anges, ce joyeux tintement de la
bergerie de chèvres que Joseph Grange ras-

semblait afin de les condui-
re vers les «plantzes», à
l’ouest du torrent des Garet-
tes.
Le Planuit! Nous y étions!

Notre passion en ce lieu
consistait sourtout à faire
tourner dans le bisse de la

Forge ces petits moulins en bois qui nous
aspergeaient de fines goutelettes d’eau et
d’un authentique bonheur.

Un jour, lâchant ses moulins, notre ami Ray-
mond, Raymond à Henri à Symphorien, le
plus âgé d’entre nous, avec une audace
incroyable, n’hésita pas à couper le courant
du bisse afin de conduire l’eau dans une pro-

fonde cuvette de terre de quatre ou cinq mè-
tres cubes qui devait nous servir de piscine. Il
le fit crânement devant les copains, sans trop
se soucier, nous sembla-t-il, de la réaction
pourtant bien prévisible de son grand-père
Joseph qui arrosait les prés au-dessous.
Notre baignade fut brêve.

Rrraymond ! Rrraymond ! lança tout à coup
une voix furibarde avec la force d’un tremble-
ment de terre.

Bientôt grand-père Joseph apparut, la foudre
dans le regard et armé d’un gourdin aussi
gros qu’un «smotthieu.» Notre valeureuse
bande soudain prise de panique, d’un seul
jet, comme éclats d’obus, se dispersa dans les
taillis. En notre paradis s’était levé quelque
souffle d’enfer.

Le soir il fallait pourtant bien rentrer et notre
angoisse était réelle. Mais alors... Raymond !
Habitant chez son grand-père comment pour-
rait-il échapper à la furieuse bastonnade?

Sa crâne attitude le faisait apparaître à nos
yeux comme une sorte de héros cornélien, un
nouveau Rodrigue, chevalier sans peur et sans
reproches : affronter tous les périls mais sur-
tout ne point faillir, ne point perdre la face!

La raclée, certes, fut magistrale, mais l’hon-
neur était sauf !

Jean-Marie Carron
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Nous n’étions pas encore
prêts à nous détacher
complètement des biens

terrestres et nous
lorgnions, avec insistance,

le sac de noix.

PASSION

Jean-Marie Carron : un regard animé par la passion de l’écriture



JOSÉ ANDION
Défoncement - Terrassement

Route de la Gare 4 1926 FULLY
Natel : 079 296 14 15 Privé : 027 746 23 92

MENUISERIE - CHARPENTE SA
PATRICK GUÉRA

Route du Simplon • Case postale 777
1920 MARTIGNY

Tél. 027 722 17 36 • Fax 027 722 17 06
Natel 079 220 46 07

E-mail : nabibois.sa@bluewin.ch

Déclarations d’impôts
Edwin COPT

FIDUCIAIRE SAXON • comptabilité
• impôts
• conseils
• organisation
• assurances

Tél. 027 744 29 34
Fax 027 744 38 86
1907 Saxon

Actuellement
nous vous proposons
notre MENU DU JOUR
ainsi que notre CARTE

Tél. 027 746 30 60
Fax 027 746 41 33

Famille Sylvie et René
GSPONER
1926 Fully

hotel.fully@bluewin.ch
Visitez notre site

www.hotel-de-fully.ch Papiers peints
Christel : 079 508 59 44
Joël : 079 414 99 78

Fax : 027 746 45 87 • 1926 Fully

Votre artisan...
près de chez vous

Vos imprimés enVos imprimés en

tél. 027 785 16 87
Sembrancher

michel vérolet
rte de Saillon 160

tél. 027 746 41 62
fully

DIRECT IMAGING

� Conseil � Création
� Qualité � Délais

�

Mister Castor et Monsieur Store

vous invitent à visiter leur exposition !

Avant de construire ou de rénover...

• cuisines modernes, rustiques • Volets bois
• fenêtres bois, bois-métal • stores
PVC EGOKIEFFER • stores terrasses

et balcons
• menuiserie générale : • stores vérandas
portes, armoires, • rideaux
ébenisterie, escaliers • service réparations20 ans à votre

service !

Tél. 027 746 20 20 CHARRAT Tél. 027 746 34 20
www.roccabois-roccalu.ch E-mail : roccagroup@swissonline.ch



Les retraités sont de plus en plus au cœur de
tous les débats politiques et sociaux. Les ques-
tions que l’on se pose sont nombreuses mais
rejoignent toutes l’idée qu’ils seront de plus en
plus nombreux dans les prochaines années !!
Le temps de la retraite représente actuellement
une période de près de 20 ans, une deuxième
vie comme disent certains ! Il est donc impor-
tant de s’intéresser à nos aînés, de les consi-
dérer et de leur donner une réelle place dans
la société.

A Fully, le débat autour de cette question est
ouvert depuis plusieurs années déjà. Suite à
plusieurs réflexions et enquêtes du conseil
général, ainsi qu’à une recherche menée par
l’école sociale à Sion, le conseil communal a
approuvé l’ouverture d’un poste à 15% pour
un professionnel de l’animation socioculturel-
le, issu de la fondation Pro Senectute Valais.
Les objectifs premiers de ce poste sont en
accord avec les résultats de la recherche, soit
développer une animation à domicile et un
réseau de bénévoles dans la commune, afin
de soutenir les personnes seules ou envieuses
de compagnie. La solitude et l’isolement
gagnent une partie de nos aînés. La structure
sociale actuelle ne permet plus toujours une

convivialité et une entraide qui facilitent le
quotidien. De ce constat découleront des
actions ciblées d’animation à domicile.

Une plaquette d’information sera disponible à
la commune de Fully, ainsi que chez Pro
Senectute, à partir de mars 2006. Dans celle-
ci nos aînés pourront trouver toutes les infor-
mations et numéros de téléphone utiles, relatifs
aux loisirs, à l’aide quotidienne, aux assuran-
ces ou à toute autre question liée aux aînés.
Les aînés de Fully la recevront à leur domicile.
De plus, une deuxième question importante
tourne autour de la retraite. Les nouveaux
retraités doivent pouvoir s’épanouir et garder
leur place dans la société. Leurs savoirs et leurs
compétences sont primordiaux et nous avons
besoin d’eux pour la transmission de certains
savoirs, de certaines compétences.

Nous espérons vivement qu’ils puissent trouver
dans notre travail un soutien solide à la réali-
sation de leurs projets, quels qu’ils soient ! Nos
actions tenteront de les valoriser et de les inté-
grer de manière active dans nos projets. Nous
sommes ouverts à toute proposition et serions
ravis d’accueillir les idées et motivations de
ceux-ci.

La collabora-
tion sur le ter-
rain avec
d’autres insti-
tutions ou
profess ion -
nels est
impor tante.
Composé de
plusieurs per-
sonnes ayant
un lien avec
les retraités ou les aînés, un groupe réseau se
réunira régulièrement pour partager certaines
thématiques ainsi que pour organiser certaines
actions communes.

Si vous, lecteurs, avez des questions ou si vous
êtes intéressés de près ou de loin à nos actions,
si vous voulez donner de votre temps au sein
de notre réseau de bénévoles, vous pouvez
contacter le service animation au
078 831 76 68

Vive la retraite !

Pour Pro Senectute Valais romand
Marie-France Kibtongo-Roux

Pro Senectute

L’Action
Socioculturelle

propose également des
«Soirées Jeunes» (12-15 ans)

La première aura lieu vendredi 10 mars pro-
chain au Méphisto. La soirée sera animée par
Orkidé, un jeune groupe au rock prometteur.

Orkidé a été formé en 2004 par quelques
potes amoureux de la musique. Mais ce sera à
la fin 2005 que le groupe devient plus sérieux
et se produit en public. Leur style hard-rock, un
soupçon blues, s’inspire des grands noms de
la musique seventies : Led Zepplin, Deep Pur-
ple, Jimi Hendrix...
Nous retrouverons donc Johan Monnet et Jean-
Christophe Carron à la guitare et voix, Arnaud
Hurschler à la basse et Lionel Polo à la batte-
rie.

Après le concert les jeunes pourront également
partager leurs goûts musicaux en passant leur
CD.

Vendredi 10 mars 2006
De 19h30 à 22h00
au Méphisto
(Bâtiment socioculturel)

Entrée libre
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Spectacle pour enfants
et tout public

L’Action Socioculturelle et le groupe Chara-
bia vous présentent pour son deuxième
spectacle de l’année 2006 un voyage métis-
sé avec David et Moussa dans : “Le Bonbon
Magique”.

Formés à l’école du mime Marcel Marceau,
ce duo a un parcours et des origines diffé-
rents, l’un est valaisan, l’autre parisien. Ils
développent une expression nouvelle mêlant
le mime corporel à la parole, au cirque, à
la danse, et au burlesque.

Voici l’histoire : David aime se promener,
toujours à pieds, de terre en terre, à la
recherche de ses nouveaux clients. Il est
accompagné par sa mallette magique où il
trouve toutes sortes d’objets à vendre. Mous-
sa a été envoûté par les esprits de la
musique et de la danse quand il était petit.
Il recherche le fabuleux bonbon magique
qu’il pense trouver un jour sur sa route. Et si
un jour le destin les réunissait... Courses-
poursuites, séquences au ralenti et duels
inspirés des cartoons sont au programme de
cette performance visuelle et énergique...
Qui sera le plus fort?
Ce spectacle est sous la forme d’un conte-
fable où l’énergie du silence, de la musique

autant que de la parole et
des bruitages nous amène
à proposer aux enfants
dès 6 ans une nouvelle
figure du théâtre.

«Le Bonbon Magique»
Dimanche 26 mars
À 16h30
À la Grande Garde
au Bâtiment socioculturel

Info et réservation à
l’Office du Tourisme de
Fully au 027 746 20 80

Le Bonbon magique
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Jean Carron-Bender
Génie-civil - Terrassement - Aménagement

1913 Saillon
Natel : 079 449 05 09

1926 Fully
Tél. : 027 746 24 28

Menuiserie intérieure
Fenêtres bois, PVC
Volets bois, alu
Réfection
Cuisine
Vitrerie

1926 FULLY
Tél. / fax atelier chemin du Levant : 027 746 29 79

- Motos
- Vélos
- Scooters
- Tondeuses
- Kymco
- Canyon
- Beta
- Trek
- Merida
- Efco
...

www.challenger.autoweb.ch www.2roues.ch/challenger

Tél. 027 746 13 39 / Fax 027 746 38 59 / challenger@mycable.ch

Garage

Autos - Motos
Cotture & Taramarcaz
Route de la Gare 51 - 1926 Fully

Pour mieux vous servir
Normes ISO 9001-2000

Certification réussie
le 15 décembre 2005

CHARLY BENDER-BALET
Rue Maison-Commune • 1926 Fully
Tél. 027 746 17 64 / 078 743 61 58

Nous vous
proposons
également
des parois
japonaises
verticales,

rollos, rideaux,
etc...

Une publicité dans le Journal de Fully ?
Thérèse Bonvin au 079 268 06 88

ou Bernard Mayencourt au 078 626 44 29
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Olivier
Kocher
Gérant

Carpetland
Conthey

Route cantonale 16
1963 Conthey

Tél. 027 346 68 66
Fax 027 346 68 60

Tél. 027 746 19 60
Fax 027 746 40 81
Rue de la Poste 37
1926 Fully

ANDRÉ CONSTANTIN, adm.

Sur rendez-vous bureau
ou domicile

fconstantin@swissonline.ch

Stores à
lamelles

horizontales
toutes
formes,
toutes

dimensions.

Se posent
également

dans
l’embrasure
des fenêtres

Impôts 2005
Nous sommes à votre

disposition pour faciliter
votre tâche et résoudre
vos problèmes fiscaux



Pas de vie locale sans petits commerces !!!
La librairie-papeterie de Fully : des conseils personnalisés dans une ambiance conviviale

Des livres à mettre entre toutes les mains

Les trentenaires l’ont toujours connue. Sise au
milieu du village, face à la maison communale :
la librairie-papeterie et sa foison d’articles.

Depuis la vente de produits religieux, l’offre s’est
diversifiée avec l’évolution des Fulliérains et l’agran-
dissement du village.

Les habitués et les nouveaux villageois y trouvent une
ambiance chaleureuse, des sourires accueillants
ainsi que des conseils personnalisés. Des comman-
des particulières peuvent être satisfaites par des four-
nisseurs présents jusqu’à trois fois par semaine.

Grâce à la connaissance avisée de la clientèle, Patri-
cia Bruchez et ses collaboratrices ont pu cibler les
besoins de consommation.

Si autrefois, missels, crucifix et livres religieux repré-
sentaient une bonne part des ventes, aujourd’hui,
articles d’école, papeterie, journaux, revues, livres,
billets de loterie, encres courantes pour imprimantes,
petits jouets didactiques, menus cadeaux, etc. ont
pris le relais.

Le stock semble plus que suffisant. Les échanges
sont toujours possibles si un produit n’a pas
donné une entière satisfaction.

Albert et Patricia Bruchez croient en l’animation des villages au travers
des commerces de proximité. Ils participent activement à son animation
depuis déjà 37 ans pour des évènements tels que carnaval, la fête de
la châtaigne, le 1er août, etc...
Patricia Bruchez qui, après une pause éducationnelle, a repris la géran-
ce du magasin il y a 10 ans, s’est entourée d’une équipe dynamique
et dévouée.

Même si beaucoup d’achats se font en grandes surfaces, il reste de
nombreuses personnes conscientes de l’utilité des petits commerces et
qui contribuent à leur maintien. Le boulanger, le boucher et le libraire
sont toujours d’excellents conseillers qui connaissent leur clientèle et
avec qui ils sont à l’aise.

Pour les personnes d’un certain âge ou sans véhicule, la vie quotidien-

ne ne serait plus assurée sans ces petits commerces. En plus de leur ser-
vice, leur rôle social est primordial. Ils sont souvent les seuls contacts
d’une journée pour des personnes seules.

Alors, comme l’administration communale et les banques, soutenons
nos chers petits magasins de Fully en nous y rendant régulièrement.

Je remercie beaucoup Patricia et ses collaboratrices pour leur disponi-
bilité et leur gentillesse.

Horaires d’ouverture :
Du lundi au vendredi 8h - 11h30 / 13h30 - 18h30
Samedi 8h - 11h30

Texte et photo : Patricia Roméro-Rohr

Le rayon documentaire de la bibliothèque s’est enrichi de
plusieurs livres. Notamment les deux ouvrages sur l’art
d’être grand-père et grand-mère.

Car si la vie nous avait réservé mille et une surprises, parfois drô-
les, parfois touchantes, de temps à autre affligeantes, elle ne
nous avait jamais préparés à devenir grand parent.

Ces livres regorgent d’une foule d’idées, de jeux, de recettes, de bri-
colage afin d’être un aïeul dans le vent. Un ouvrage qui n’est pas seu-
lement réservé à ceux qui ont des cheveux blancs mais à toutes les per-
sonnes en contact avec des enfants.

Présenté de manière simple, tendre et humoristique, chacun pourra trou-
ver des suggestions pour les après-midis pluvieux, les week-ends en
famille ou simplement pour partager un instant de connivence.

Vous y découvrirez une charade au détour d’une course aux trèfles à
quatre feuilles, des ombres chinoises après la construction d’un para-
vent, un crumble aux pommes en récompense d’une chasse au trésor et
la fabrication de cocottes dans la cabane style Canada.

Bonne lecture à tous et soyez les bienvenus à la bibliothèque pour y
découvrir d’autres nouveautés.

MG
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Le dynamisme associé
De gauche à droite : Nathalie Beney, Raymonde Ouellet, Patricia Bruchez et Elisabeth Ançay
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d’Alain Léger
3 Loto de la Fanfare
“La Liberté” Avenir et Cercle

8 Loto pour enfants par
la Ludothèque Les Galopins
Ciné Michel La Ludothèque

Du 9 mars au 23 avril
Exposition de photos
animalières
de J.-Lou Zimmermann
Caveau de Fully

10 • Soirée jeunes au Méphisto
de 19h à 22h pour les 12-
16 ans, salle du Méphisto
Bât. Socioculturel
Action Socio-Culturelle

10 et 11
Soirée annuelle
des Patoisants
Vers-l’Eglise Les Patoisants

11 FC Fully - Cup Juniors D
Stade de Charnot (renvoi
possible au 18.03.06)
Stade de Charnot FC Fully

12 FC Fully - Cup Juniors E
Stade de Charnot (renvoi
possible au 19.03.06)
Stade de Charnot FC Fully

18 • Concert annuel
avec le Chœur la Romaine
de Martigny et le Chœur
la Cantilène de Fribourg
Martigny Echo des Follatères

• Dîner des bénévoles du
Moto-Club Fully

19 Sortie St-Joseph de la
Fanfare l’Avenir, La Fontaine

24 Concert à Fully du Chœur
La Cécilia, avec la Chorale
de Riddes
Ciné Michel
La Cécilia

25 • Concert à Riddes du Chœur
La Cécilia, avec la Chorale
de Riddes
La Cécilia

• Concert annuel de
la fanfare “La Liberté”
Cercle Démocratique/Fully
Fanfare “La Liberté”

25 et 26
Concours de dégustation
Le Marian’s Caveau de Fully

26 Spectacle “Le Bonbon
magique”, de David
et Moussa, à 16h
salle Grande Garde
Bât. Socioculturel
Action Socio-Culturelle

26 Concert retour à Fribourg
avec 3 chœurs, Fribourg
Echo des Follatères

Football-club Fully
Le Club des Bagnard de Fully
Fiduciaire Dorsaz SA
Garage Fellay Pierre-Alain
Mermoud Dany
Bibliothèque de Fully
Banque Raiffeisen
Société de Tir Union
Famille Edmond Cotture
Bruchez Ferblanterie Sàrl
Section des Samaritains
Carron Christian, Carrosserie
Pharmacie de Charnot
Club ”Les Trotteurs“
Henri et Jeanine Carron
Pharmacie Von Roten
Groupe patoisant ”Li Brejoyoeu“
Léonard Carron,
maçonnerie et chapes

André-Marcel Bruchez
Alain Granges, Vins
Gérard Fleutry, Station-Service
Combustia, Mazembroz

Ski-Club Chavalard
Confrérie de la Châtaigne
Fondation Martial Ançay
Association Belle Usine
Groupe Folklorique
”Li Rondenia“

Chœur La Cécilia, Fully
Staub Fils SA
Pierre-Olivier Ducrest
Gérard Brochellaz
Camille Carron
Dominique Walther
Tea-Room Les Arcades
Le Look Montagne,

Jean-René Bender, Martigny
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Le but : la lumière...

L’INSTANTANÉ

Horizontal : 1. Parler à... soi-
même 2. Monnaie asiatique -
Maligne 3. Conifère - Demi idée
à l’envers - Carte bancaire 4.
Règle - Formant un tout 5. Sup-
porte un mât 6. Créé pour fécon-
der - Ventiler 7. Conjonction 8.
Demande 9. Appris à l’envers -
Un étranger - Dans la gamme 10.
Raccorder une canalisation ou
une voie
Vertical : 1. Produit phytosanitaire
2. Adverbe - Habitant tête en bas
- Volant interdit en Suisse 3.
Poème lyrique - Carrelet 4. Ban-
delette sacrée - Certain 5. Excal-
mation capricieuse - Volcan 6.
Titre sacramentel 7. Tranquille

8. Rite - Couteau 9. Européen-
ne refusée par la Suisse - Dieu
solaire - Dans la gamme 10.
Essayer de trouver

Envoyez votre réponse
sur carte postale à :
Journal de Fully

Rubrique “Samusons-nous”
Case postale 46 - 1926 Fully

SOLUTION des mots croisés
de l’édition de février 2006

Samusons-nous
Mots croisés par Brigitte Constantin

C A S A B L A N C A
A M O D O V A R K
N O I R E G A V E U
B O T T L O R R O Z
E T H I O P I E N D
R A N T U E E E R S
U E E S D R E

A X T S D I E S E L
R T T O S E R I E L
E C A R T E R R E

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

L

R

1 2 3 4 5 6 7 8 9 10

1

2

3

4

5

6

7

8

9

10

La gagnante est
Mme Symphorienne Malbois,
Rue du Stade 44 à Fully qui
reçoit un cadeau offert par la

Une publicité dans le Journal de Fully ?
Contactez Thérèse Bonvin au 079 268 06 88
ou Bernard Mayencourt au 078 626 44 29

CLÔTURE RÉDACTIONNELLE
Retour des textes pour l’édition paraissant fin mars :

10 mars à Journal de Fully - Case postale 46 - 1926 Fully
ou par e-mail à journaldefully@yahoo.fr

Les écrits reçus après cette échéance ne pourront être pris en compte.
Merci de votre compréhension.

Memento mars


